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déclaration CTSD 33 du 17/02/12

Monsieur le Directeur Académique,

Vous avez dit, lors du  premier CTSD, préparation de rentrée 2012 dans le second degré, je cite : « Il faut faire attention, en période de récession des moyens, à ne pas démonter les dispositifs qui font une politique départementale »

Force est de constater, au vu des documents préparatoires de ce CTSD, que vous démontez le dispositif des réseaux d’aides spécialisées aux élèves en difficultés.

Quelle est votre politique départementale aujourd’hui ? Rester à la barre d’un bateau qui coule.

Il arrive un moment où les moyens sont tels qu’on ne peut plus mettre en place de politique départementale. Ou plutôt qu’on met en place une politique qui dégrade d’année en année le service public d’Education.

Ce n’est plus le découragement et la lassitude qui se répandent dans nos écoles, c’est la colère.

La colère face à une politique de destruction massive d’emplois publics de l’Education : en Gironde, pour 1125 élèves de plus selon le Rectorat, 1456 de plus selon vos données, vous devez rendre 20 postes. Sur deux ans, 2500 élèves en plus et 20 postes en moins. L’indicateur P/E (nombre de professeurs pour 100 élèves) est passé de 5.08 en 2010 à 5.03 en 2011 et est prévu sous la barre des 5 en 2012 avec 4.98 !!

La colère lorsque, pour pouvoir ouvrir des classes afin de faire face à la poussée démographique, vous faites porter les suppressions de postes de professeur des écoles sur les réseaux d’aides spécialisées aux élèves en difficulté : en fermant 87 postes de maîtres E sur les 124 restants, vous videz le dispositif RASED de son sens.

La colère lorsque, pour expliquer ce choix, le Recteur utilise des propos fallacieux en assimilant aide personnalisée et aide spécialisée. Comment nier le travail quotidien de collègues qui ont fait l’effort d’une formation spécialisée sanctionné par un certificat d’aptitude professionnelle ? Que devient l’investissement de la Nation qui a financé cette formation continue ? 
La colère lorsque ces collègues s’entendent qualifiés de « hors classe » : ils vous ont d’ailleurs répondu, lundi, qu’ils étaient devant élèves !

La colère lorsqu’au bout de ce plan social que vous prévoyez :

· la scolarisation des moins de 3 ans sera toujours catastrophique, y compris en RRS

· le remplacement continuera à se dégrader

· la formation continue restera sacrifiée

· les difficultés de la charge de direction d’école ne cesseront de croître.

La colère, enfin et surtout, lorsque ce sont les élèves les plus fragiles, les moins favorisés qui vont être laissés froidement sur le carreau.

Monsieur le Directeur Académique, l’heure est grave.
C’est ce que l’UNSA-Education a voulu signifier en boycottant CTSD et CDEN.

L’UNSA-Education dénonce cette politique qui va à l’encontre à la fois de l’ambition que doit porter une Nation pour son Ecole et des réponses, qu’en termes d’égalité et de solidarité, un Etat doit apporter à ses concitoyens.

C’est pourquoi, l’UNSA-Education a décidé de lancer et de soutenir toutes les initiatives utiles pour que les personnels et les usagers fassent entendre leur voix  pour défendre d’autres choix pour nos élèves, pour notre Ecole de la République.









Pour l’UNSA-Education 

Evelyne Faugerolle
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